
Chers (es) amis (es)

Ce 21e numéro marque enfin l’arrivée de l’été après un long hiver sans printemps.
Les chaleurs estivales redonnent un peu d’optimisme dans une période écono-
mique un tantinet morose – un peu à l’image des Bleus à la coupe du monde de
football ! !

Le REV ne baisse pas pour autant les bras et continue avec beaucoup de dyna-
misme son activité d’Association active. Accueil de nouvelles entreprises, notam-
ment des commerçants, le Centre St-Yves et l’Hôpital de Vertou, renouvellement et
développement de notre site internet, information sur les contrats aides, visite de
la Maison des Compagnons, vote unanime de la Charte Éthique lors de notre
Assemblée Générale du 16 mars, rencontres avec la Mairie et le Pôle du Vignoble
représentant la Communauté Urbaine.

En plus de nos actions, notre Réseau, à la demande d’entreprises de Communes
limitrophes, Basse-Goulaine, Les Sorinières, a su faire partager son vécu et l’im-
portance des réseaux dans le système économique. Beaucoup de chefs d’entre-
prises ou cadres dirigeants ont été séduits par notre approche et nous sommes
prêts à les aider par des actions communes organisées dans le Sud-Loire.
Entrepre’Nantes, fédération des réseaux de l’agglomération, les a encouragés à se
mobiliser en association et à concourir à leurs succès en les aidant par une logis-
tique adaptée et la possibilité d’aide financière au démarrage, après étude de
chaque dossier.

Les bonnes relations du REV avec le Pôle de Proximité et la Mairie permettent un
échange fructueux sur tous les sujets communs à nos entreprises. Dans cette
démarche Nantes Métropole organisera une rencontre avec l’ensemble des adhé-

rents au mois d’octobre (prévision
9 octobre 2006).

Avant les congés des uns et des
autres, d’autres animations sont
inscrites au mois de juin (visite

Airbus St-Nazaire, Radeaux) où
nous avons eu plaisir de vous

compter nombreux.

En attendant, au nom du Bureau, je
vous souhaite à tous et à toutes, de

bonnes vacances sous le soleil.

Le Président
Alexandre CRESPEL
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Le mardi 28 mars 2006 à 18 h au
restaurant “Le Laurier Fleuri”,
une trentaine de participants ont
écouté Monsieur Ravache (res-
ponsable agence) et Madame
Goic (chargée de projet création
d’entreprise) de l’ANPE de St-
Sébastien.

Nous avons eu le plaisir d’avoir la
présence de Madame Labbé
( d i r e c t r i c e  de  l a  Ma i s o n
Intercommunale pour l’Emploi de
Vertou).

Il nous a été présenté :

1 - Les Agences ANPE et
les équipes professionnelles

• Organisation du bassin.

• Principes d’accès aux services
de l’ANPE pour les demandeurs
d’emploi et pour les entreprises.

2 - Les services de l’Agence
aux entreprises

3 - Les mesures
pour l’emploi

• Les contrats gérés par les col-
lectivités locales.

• Les mesures de l’enveloppe
unique régionale.

4 - Les aides au 
reclassement Assedics

La structure des ANPE
sur notre région
Organisation générale du
réseau ANPE sur le Bassin de
Nantes

� Les services aux demandeurs
d’emploi et aux entreprises s’ap-
puient sur un réseau compre-
nant : 

• 10 Agences Locales pour
l’Emploi ayant chacune une spé-
cialisation métiers,

• 1 espace Cadres,

• des services spécifiques : un
Espace Emploi International, et
bientôt une Plateforme vocation-
nelle pour les jeunes,

• des référents Travailleurs
Handicapés dans chaque agence
locale pour l’emploi et 12
conseillers RMI (postes cofinan-
cés par le Conseil Général) répar-
tis sur le département,

• au sein des agences locales, la
production des services s’orga-
nise autour de 19 équipes pro-
fessionnelles,

• un réseau de partenaires co-
traitants (Missions Locales,
APEC, CAP EMPLOI), ou en coo-
pération (MIPE, MOE, Point
Relais Emploi de la Communauté
de Communes Loire Divatte,…).

Pour les demandeurs
d’emploi

� Quelle que soit l’agence à
laquelle ils s’adressent, les
demandeurs d ’emploi  sont

accueillis et informés sur les ser-
vices. Ils peuvent y bénéficier
d’un libre accès aux offres et aux
ateliers et accéder à des accom-
pagnements renforcés.

� Certains demandeurs en
fonc t ion  de  l e u r  mé t ie r
r é f é r e nc é  da n s  l e  R O M E
(Répertoire Opérationnel des
Métiers et des Emplois) sont
orientés et suivis par une équipe
professionnelle spécifique qui les
reçoit dans le cadre du suivi
mensuel personnalisé. Ils peu-
vent aussi bénéficier d’un accom-
pagnement renforcé.

Pour les entreprises

� Quelle que soit l’agence à
laquelle elles s’adressent, les
entreprises sont orientées vers
l ’équipe professionnelle en
charge de leur secteur d’activité.

� Chaque équipe professionnelle
offre l’ensemble des services de
l’Agence aux entreprises relevant
de sa compétence.

� Dans le cadre de son expertise
sectorielle et pour la développer,

Soirée d’information
sur les Contrats Aidés
Trouver un salarié est aujourd’hui difficile, obtenir une aide à l’embauche
tout autant.
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chaque équipe assure auprès des
entreprises de son portefeuille :

• la prospection et la recherche
d’offres,

• le traitement et la satisfaction
des offres d’emploi,

• le conseil et l’aide au recrute-
ment (mesures et prestations),

• l’échange d’informations sur les
métiers et le marché du travail.

� L’équipe professionnelle
établit des relations avec les
organisations professionnelles,
les organismes de formation et
les prestataires liés à son secteur
d’activités.

Les Services
de l’ANPE
De la simple diffusion d’offres
à la présélection des candida-
tures en passant par l’évalua-
tion des demandeurs d’emploi,
une large gamme de services
gratuits est proposée aux
entreprises.

Vos offres d’emploi
sur internet

� Vous recrutez : déposez vos
offres d’emploi sur anpe.fr
(numéro SIRET demandé).

� Vos offres seront mises en
ligne immédiatement (si votre
numéro SIRET est déjà connu de
l’ANPE).

� Vous gérez vous-même vos
offres d’emploi.

Consultez la banque
de profils en ligne

� Recherchez des candidats
potentiels.

� Accédez au détail des compé-
tences.

Abonnez-vous aux profils

� Si votre recrutement est pré-
visionnel, vous serez avertis
lorsqu’un profil correspondra à
vos besoins.

Adressez une proposition
(sous condition de déposer au
préalable une offre sur
anpe.fr) à un ou plusieurs
candidats dont le profil vous
intéresse.
www.anpe.fr/region/pays_
loire/index.html

Elle développe également de
nouvelles méthodes de recrute-
ment comme la méthode par
simulation permettant de sélec-
tionner les candidats sur leur
habileté plutôt que sur leurs
diplômes ou expériences.

Les aides à l’embauche
Les aides de l’état se sont décen-
tralisées. La région assure la plu-
part du financement des aides.
Beaucoup de sigles pour tous les
points suivants qui peuvent per-
mettre de bénéficier d’aides de la
région.

Publics jeunes
• Le crédit d’impôt pour les
jeunes.
• Le contrat jeune en entreprise.
• Le contrat de professionnalisa-
tion.
• Le contrat d’apprentissage.
• Le PACTE.

Demandeurs d’emploi et
publics en difficulté
• Le Contrat Nouvelle Embauche
(CNE).
• Le contrat initiative emploi.
•  L e  C o n t r a t  d ’ I n s e r t i o n
Revenu Minimum d’Activité
(CI RMA).
• Le contrat d’avenir.
• Le contrat d’accompagnement
dans l’emploi.
• L’évaluation de compétences.
• Les aides à la reprise d’emploi.
• Les aides à la recherche d’em-
ploi.
• Les aides à la création ou
à la reprise d’entreprise.
• L’Aide à la Reprise d’Activité
des Femmes (ARAF).
• L’Aide Dégressive à l’Employeur
(ADE).

• L’Action de Formation Préalable
à l’Embauche (AFPE).

Salariés en cours
de licenciement
• Le congé de reclassement.
• Le congé de conversion.
• La convention de reclassement
personnalisée.
• La convention FNE de cellule de
reclassement.

Travailleurs handicapés
• Les aides à l’embauche de
l’AGEFIPH.

Publics des Départements
d’Outre-Mer (DOM)

• Le Contrat Emploi Solidarité
(CES).
• Le Contrat Emploi Consolidé
(CEC).
• Le contrat d’accès à l’emploi
dans les D.O.M.

La formation des futurs
salariés
• Les conventions de formation
et d’adaptation du FNE.
• Le crédit d’impôt formation.
• Le contrat de professionnalisa-
tion.
• Le contrat d’apprentissage.
• L’Engagement De Dévelop-
pement de la Formation (EDDF).

Les zones défavorisées
• Exonération de charges
sociales dans les zones défavori-
sées.

Vous pouvez pour plus d’informa-
tion vous rendre sur le site
www.anpe.fr rubrique employeurs

D o s s i e r
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Son objectif est de proposer aux
adhérents différentes formes
d’animations articulées autour
des thèmes suivants :

� Présentation d’entreprises du
Réseau et d’ailleurs.

� Soirées thématiques.

� Soirées conviviales entre les
adhérents.

Les idées d’animation sont avant
tout les idées des adhérents que
la commission met ensuite en
forme : ainsi lorsqu’une entre-
prise exprime son désir d’organi-
ser une visite et une découverte
de son activité, nous rencontrons
ses dirigeants pour définir
ensemble les objectifs recherchés
et les modalités concrètes de la
visite. Toutes les visites se termi-
nent par un repas proposé aux
adhérents qui y participent ; de
la sorte, les découvertes d’entre-
prises deviennent aussi l’occa-
sion de découvrir d’autres adhé-
rents en partageant ensemble un
moment de convivialité.

Ne croyez pas que seules les
grandes entreprises sont intéres-
santes à découvrir : nous
gagnons tous à découvrir une
activité ; nous gagnons tous à
nous exprimer, à communiquer
nos compétences et notre savoir-
faire. Nous avons souvent décou-
vert que nous ignorons beaucoup
d’entreprises qui nous sont
proches : parmi les visites d’en-
treprises récemment organi-
sées citons Tallineau, le Palais
de Justice de Nantes et prochai-
nement AIRBUS St-Nazaire, qui

bien que n’étant pas dans notre
réseau, représente une activité
majeure de notre région.

Les soirées thématiques existent
à partir des souhaits des adhé-
rents que nous mettons en
musique, et des idées élaborées
en Conseil d’Administration. Lors
de soirées récentes, nous avons
fait le point sur les nouveaux
dispositifs de formation avec le
concours de la Chambre de
Commerce ainsi que sur les diffé-
rents contrats de travail avec
l’ANPE. Les soirées thématiques
sont l’occasion d’inviter au-delà
du REV, les réseaux voisins.

Les soirées conviviales organi-
sées par le REV sont une tradi-
tion attendue par de nombreux
adhérents, organisées autour de
petites compétitions amicales :
ce fut le cas de la soirée Karting,
occasion de se retrouver dans un
cadre amical totalement des-
tressé.

Bien-sûr la construction d’une
année d’animation demande un
peu de temps, que nous prenons
le plus souvent autour d’un
déjeuner.

Après quoi chacun d’entre nous
retourne à ses occupations pro-
fessionnelles. La commission
lance un appel à la rejoindre à
tous les adhérents. Nous vous
solliciterons, vous les adhérents,
pour mieux connaître vos
attentes.

Nous avons en cours la prépara-
tion d’une soirée sur la communi-
cation des entreprises, nous
avons le projet de quelques
visites d’entreprises mais il y a
encore des dates disponibles.

Nous vous proposerons à l’au-
tomne une demi-journée de for-
mation sur la connaissance des
marchés publics et sûrement
d’autres idées qui naîtront dans
les semaines à venir.

La Commission Animation du RéseauLa Commission Animation du Réseau
La Commission Animation du Réseau des Entreprises Vertaviennes est
actuellement composée de 4 membres permanents. Selon les types d’ani-
mation proposée, de nouveaux membres participent. La composition per-
manente est la suivante : Jean Briens, responsable de la commission,
Jean-Louis Merlet, Alain Ruff et Fabrice Brangeon.
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Visite de l’entreprise Tallineau en 2005.
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Des fleurs, des jolis objets, du goûtDes fleurs, des jolis objets, du goût
et Lina Fleurs Décoet Lina Fleurs Déco

Très rapidement Lina se fait remar-
quer par son talent. Elle passe du
rayon fleurs d’une grande surface,
à une boutique de fleurs de la
même galerie. On lui confie la
vitrine puis les clients l’apprécient
pour ses compositions. Elle y glisse
des objets décoratifs qui prolon-
gent l’effet cadeau.

Mais après 25 ans de bons et
loyaux services, notre hôtesse
menace d ’étouffer  dans ce
contexte où elle doit satisfaire les
clients sans faire de l’ombre à
l’équipe. Épuisée par cette situa-
tion, rassurée par la satisfaction de
ses clients, elle se lance.

Tout naturellement elle donne à
son magasin le nom par lequel ses
clients l’appellent : “Lina”, elle
contracte son activité fleurs et
décoration et cela donne “Lina
fleurs Déco”.

Info Rev : Pourquoi Vertou ?
Lina : Mon mari est originaire de
Vertou.

Le coup de cœur pour la boutique
place Saint-Martin est plus rapide
que prévu. Pas le temps de souffler
avant de se lancer dans ce projet.
Elle achète.

I.R. : Que voulez-vous offrir à vos
clients ?
L. : Le plaisir d’offrir un cadeau ori-
ginal, de qualité, répondant à un
événement déterminé.

Lina nous fait découvrir sa bou-
tique avec toutes ses particulari-
tés, ses créations. Rien ici ne res-
semble à du déjà vu, tout est
unique comme les attentes de ses
clients. On y trouve des objets arti-
sanaux, des vases, tableaux de
verre, coupes, voire bijoux, et bien
sûr des fleurs coupées qui seront
insérées dans les compositions.

I.R. : Avec vos horaires, comment
faites-vous ?
L. : Je suis très aidée. Le service
c’est une affaire de famille.

En effet le mari aide pour les trans-
ports et les comptes, les parents
aussi donnent un coup de main
quand il faut, mais la boutique,
c’est interdit, c’est son domaine !

I.R. : Qui sont vos clients ?
L. : Principalement des femmes de
tous âges, mais aussi des hommes.
J’ai la volonté de répondre à tous
les budgets. Il paraît même que cer-
tains clients ne sont pas d’ici, de la
région. Des personnes de Cholet,
voire de Bordeaux, viennent quand
ils sont de passage, faire un tour à
la boutique.

I.R. : Pouvez-vous nous expliquer
en quoi vous pouvez vous adapter
aux événements classiques de la
vie avec le petit plus ?
L. : Je peux faire du classique : cen-
tres de table, boutonnières, décora-
tions de voiture, gerbes, mais aussi
proposer par exemple une boîte à
alliances pour les mariés - bref de
l’inattendu.

Quand pour la première fois on
vient chez Lina, on vient chercher
un bouquet, ensuite on vient dire
ce que l’on veut exprimer ou fêter,
et Lina par ses conseils vous guide
vers le cadeau adapté à votre bud-
get.

I.R. : Et l’avenir comment le voyez-
vous ?
L. : Embaucher ? Pas tout de suite.
Je prends mes marques, quand je
serai prête à partager mon plaisir et
à transmettre mon savoir je pourrai
alors me consacrer à la déco d’inté-
rieur. Plus tard peut-être. Se déve-
lopper ? Les murs sont très bien.
Une autre boutique pourquoi

pas…, un jour. Ce que je veux à
court terme c’est toucher les entre-
prises non seulement pour des évé-
nements tels qu’une réussite com-
merciale, une remise de médaille,
une inauguration, un mariage,
un départ en retraite, mais aussi
dans le quotidien en offrant des
services permanents de floraison
des accueils, des bureaux, qui don-
nent une touche de fraîcheur artis-
tique.

I.R. : Pourquoi le REV ?
L. : Pour s’intégrer dans une
équipe, au sein du tissu local non
seulement des commerçants mais
aussi des artisans, professions libé-
rales et secteur industriel, en deux
mots tous ceux qui offrent leurs
services aux Vertaviens.

D’ailleurs son visage s’illumine
quand une tête s’inscrit dans la
porte pour la saluer d’un petit bon-
jour. Alors faites comme nous,
arrêtez-vous pour le plaisir d’un
petit coucou, elle vous donnera un
rayon de soleil pour la journée et
qui sait, une envie de cadeau…

En septembre 2004, bientôt 2 ans…, Lina ouvre les portes de sa boutique.
Après une formation qui la dédiait à la vente, Lina s’intéresse à l’aménage-
ment des vitrines. Alors, quand un remplacement de congé maternité lui
permet de découvrir le métier de l’art floral, elle se jette dessus et la voilà
partie pour 27 ans de bonheur.

P o r t r a i t
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Présenter ce lieu de vie, c’est
donner l’occasion aux lecteurs de
l’Info REV de faire la connais-
sance de sa structure, de ses
objectifs, de ses perspectives.
C’est par conséquent contribuer
au rapprochement des organisa-
tions qui constituent le tissu
économique local.

Le Centre de vie Saint-Yves, c’est
bien sûr et avant tout une asso-
ciation, mais c’est également une
entreprise sociale qui fait partie
du paysage vertavien, et “n’a pas
r a i s o n  d e  s e
cacher” dixit le
directeur, Jean-
Claude Laurent.

Une cinquantaine
de salariés per-
manents travail-
lent au Centre. Le
personnel admi-
nistratif reçoit,
pilote et gère les
dossiers des per-
sonnes accueillies
e t  p r i s e s  e n
charge, les éduca-
teurs les accom-
pagnent, et 35
salariés et usa-
gers en insertion contribuent aux
tâches quotidiennes de la Maison
(cuisine, ménage, service de
linge,…). 

Mais commençons par le début…

1954, une forte mobilisation
nationale rassemble de nom-
breuses personnes autour du pro-
blème de la misère des sans-abris,
particulièrement touchés par

la rigueur terrible de cet hiver
(-30° dans les campagnes…).
Plusieurs mouvements naissent
de cette prise de conscience. A
Nantes, l’Association Saint-
Benoît Labre voit le jour. Elle
vient en aide aux personnes en
situation précaire - de façon rela-
tivement ponctuelle.

1981, le Centre Saint-Yves - qui
émane de l’Association Saint-
Benoît - est créé. Le site de
Vertou mis à disposition par
l’Évêché de Nantes qui le reçoit

est en piteux état. Qu’à cela ne
tienne. Les membres de l’associa-
tion, très motivés, se remontent
les manches pour le rendre opé-
rationnel.

Son objectif : accueillir des
hommes et des femmes entre 18
et 60 ans en difficulté d’inser-
tion, mais sur du plus long terme
que l’association mère, pour leur
donner la possibilité de recouvrer
une existence normale et de se

remettre au travail. Se remettre
au travail, c’est bien souvent
réapprendre le sens de l’effort,
l’intégration dans une équipe, le
rythme de travail,…

L’accueil a lieu 24h/24, 365 jours
par an. Une convention passée
avec l’État en assure le finance-
ment.

Aujourd’hui, cette vocation per-
dure. Et de nouvelles initiatives
ont depuis vu le jour.

Ainsi, les “ateliers d’insertion”
ou “chantiers
verts” ont été
créés en 1989.
Ils ont lieu sur
place et tou-
chent des sec-
teurs tels que le
m a r a î c h a g e ,
l ’ é l e v a g e ,  l a
maçonnerie, la
menuiserie, les
jardins et
e s p a c e s
v e r t s ,  l a
sous-traitance.

Le service de
logements d’ur-
gence propose

depuis 1996 son assistance aux
personnes en grande difficulté.
Ce type de besoin se révèle de
manière toujours plus aiguë en
raison d’un accroissement des
ruptures conjugales et de situa-
tions lourdes de surendettement.

Cette initiative visait initiale-
ment les S.D.F. En réalité, de
nombreuses familles y ont
recours. Notamment des femmes
seules avec enfants. Les bénéfi-

Le Centre de vie Saint-Yves, àLe Centre de vie Saint-Yves, à
la Ville au Blanc… Vous connaissez ?la Ville au Blanc… Vous connaissez ?
Jean-Claude Laurent est un homme avenant au regard pétillant, dont le
calme masque un tempérament entreprenant et obstiné, une présence
vigilante, et des convictions bien ancrées. C’est le directeur du Centre
Saint-Yves, qui a rejoint récemment le REV.
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ciaires sont généralement signa-
lés par des travailleurs sociaux et
assistantes sociales.

Les loyers sont calculés au cas
par cas, selon la situation finan-
cière de chacun.

Le Centre Saint-Yves a ainsi fait
l’acquisition et loue des loge-
ments sur 36 communes du
Vignoble et de la périphérie Sud
Loire. Des accords sont passés
avec des municipalités et des
communautés de communes. Le
Centre remet en état des loge-
ments dont il dispose. Le Conseil
Général finance l’accompagne-
ment social.

60 logis sont ainsi opérationnels
actuellement. 25 sont des loge-
ments d’insertion - 35 sont des
logements d’urgence, dont l’oc-
cupation n’excède pas 3 ou
4 mois. Ces personnes sont diri-
gées ensuite vers des H.L.M ou
des logements privés.

L e  C e n t r e  d ’A c c u e i l  d e s
Demandeurs d’Asile (CADA) “Les
Alizés” existe depuis 2000.

Il s’agit de venir en aide à des
familles en demande d’asile poli-
tique, qui viennent d’arriver en
France. Le CADA fait parti d’un
dispositif d’accueil national. Les
orientations sont à la fois natio-
nales, régionales et départemen-
tales.

37 appartements et maisons dis-
persés sur le vignoble et la ban-
lieue nantaise ont cette destina-
tion. La mission des CADA est de
loger les familles et d’assurer le
suivi juridique de leur dossier de
demande d’asile jusqu’à l’obten-
tion du statut de “réfugié”.

Loger ces familles est une chose.
Les accompagner dans l’urgence
quand elles arrivent en Loire
Atlantique en est une autre.

C’est la compétence d’AIDA
(Accueil et Information des
Demandeurs d’Asile).

Il s’agit d’une plate-forme d’ac-
cueil qui offre un suivi adminis-
tratif, juridique et social aux
familles arrivantes. Les per-
sonnes et familles peuvent y
recevoir immédiatement une
adresse postale, une aide admi-
nistrative et juridique pour dépo-
ser leur dossier en Préfecture.
350 sont actuellement concer-
nées par cet accompagnement
sur l’agglomération nantaise,
dont 50 familles logées en
urgence à l’hôtel ou dans des
résidences. Les personnes seules
sont logées (quand il y a de la
place) dans les foyers d’urgence
pour S.D.F. Elles sont principale-
ment originaires des zones de
guerre d’Afrique et des anciennes
républiques soviétiques
(Caucase…).

Ces familles sont ensuite orien-
tées dès que possible sur les
CADA de France entière.

Le dernier-né des services propo-
sés aux personnes en difficulté
d’intégration est une maison
relais.

Une difficulté bien réelle se pose
quant à l’accueil des S.D.F. âgés.
La vie dans la rue est éprouvante
- moralement et physiquement -
souvent périlleuse. Il importe
d’offrir une fin de vie protégée à
ceux qui en ont besoin. Or des
expériences menées en maisons
de retraite classiques se sont

avérées assez malheureuses
- pour tous – S.D.F., résidents et
personnel d’encadrement.

Une réflexion s’est donc imposée
quant aux mesures à prendre en
faveur de cette population assez
atypique.

Deux sites ont été choisis, Vertou
et Basse-Goulaine pour implanter
ces 11 logements d’accueil.

A la question de savoir ce que le
Centre attend du REV, Monsieur
Laurent évoque immédiatement
le sentiment d’appartenance.
C’est avant tout être assimilé au
paysage local. C’est aussi faire
taire les méconnaissances, per-
mettre aux Vertaviens de savoir
tout simplement ce qui se passe
dans ce centre de vie plutôt que
de supposer maintes fictions.
C’est enfin permettre aux deman-
deurs d’asile d’être accueillis au
nom du Centre Saint-Yves dans
leurs démarches auprès d’entre-
prises locales.

Pour conclure, ce type de struc-
ture s’apparente de plus en plus
à une entreprise traditionnelle.
L’insertion est une activité de
plus en plus professionnalisée,
qui se doit de répondre à des
appels d’offre. Administrer un tel
centre, n’est pas seulement une
vocation sociale, c’est un vérita-
ble métier ! D’où la pertinence et
l’intérêt de se rapprocher du REV.

P o r t r a i t



8

Accueil des commerçants

A la question “Qu’attendez-vous
du REV ?”, les participants ont
formulé moult réponses.

Parmi celles-ci, rencontrer des
gens, approcher des métiers que
l’on ne connaît pas, s’informer et
partager des infos, trouver à
proximité des services et fournis-
seurs dont on a besoin, faire
connaître son activité, favoriser
son insertion, mais aussi se
ménager des moments de pause
en participant à des événements
conviviaux et festifs…

Le Bureau presque complet est
présent ce 8 février 2006 pour
f a i r e  l a  c o n n a i s s a n c e
d e s  13 chefs d’entreprises
venus présenter leur activité et
faire connaissance.

Le Président présente le REV bien
sûr, qui constitue l’un des plus
grands réseaux de l’aggloméra-
tion nantaise, mais également la
fédération Entrepre’Nantes qui
rassemble aujourd’hui 8 réseaux.

Ces regroupements permettent
de peser de manière significative
sur les propositions et projets
touchant le monde économique
local.

Dans la foulée, une présentation
des commissions permet de com-
prendre le fonctionnement
interne du Réseau. Chaque res-
ponsable de commission prend
alors la parole pour préciser le
rôle de son équipe.

Un buffet proposé à l’issue de
cette assemblée a connu un très
réel succès puisque les plus
“couche-tard” ont frôlé la “mi-
nuit”. C’est dire si l’échange est
florissant au REV !

Étaient présents :

• AAILPP : Eric Le Du et
Ioan Matei

• BIEN ET BIO : Anne-Charlotte
Le Poivre

• Cabinet BRUNO PIERRE :
Nicolas Bouancha

• Centre St-Yves :
Jean-Claude Laurent et
Karine Boussonnière

• CIO Vertou : Sabine Boisson

• CTV (ex. ATELSON) :
Bernard Boucard

• ÉDITIONS NORMANT :
Didier Mollière

• FONTENEAU : Hervé Fonteneau

• IRESTAL : Bertrand Strugeon

• La Cave de PASCAL LUNEAU :
Pascal Luneau

• LÉAUTE SAS : Loïc Denié

• LINA FLEURS : Lina Hamon

• SERES MAINTENANCE :
François Mathys

La tradition de réserver aux nouveaux
adhérents une soirée d’accueil est particu-
lièrement signifiante pour le REV qui se
veut avant tout une association de profes-
sionnels, attentive, ouverte et curieuse
des autres.
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La Commission Accueil, toujours soucieuse de trou-
ver de nouveaux adhérents, s’est préoccupée des
commerçants de Vertou. Ceux-ci se posent bien
souvent la question de savoir ce que le REV peut
leur apporter, et quelle contribution leur sera
demandée. L’adhésion d’une dizaine d’entre eux
signale l’intérêt que les commerçants portent au
Réseau.

Avec l’accord du Bureau, une réunion a été fixée le
2 février 2006 à 19 h 30 à la salle des Treilles à
Vertou. Une invitation avec bulletin-réponse a été
envoyée à une centaine de commerçants. Le retour
a été de 14 réponses. 9 personnes étaient présentes
le jour J. Nous en avons déduit que le message
était peut-être mal passé ou avait été mal inter-
prété.

L’intérêt des personnes présentes à cette rencontre
était très prometteur, avec une réelle envie de

convivialité et d’animation, mais avec semble-t-il
une grande hésitation à faire le pas d’adhérer. La
pertinence de la proposition, la persévérance des
acteurs du Bureau et le renouvellement de ce genre
de rencontres amélioreront, c’est certain, la com-
munication avec nos interlocuteurs.

Suite à cette réunion, une seule entreprise, “L’ART
de PL’HAIR” Coiffure, nous a rejoint.

Le REV reste persuadé qu’un tel outil au service des
commerces, petits, moyens ou plus importants,
pourrait nous permettre de nous connaître, d’unir
nos forces, et de favoriser nos échanges, malgré
nos diversités et nos centres d’intérêts différents.

Parce que nous restons convaincus de l’utilité de
cette démarche pour chacun, nous avons renouvellé
l’invitation. Une réunion s’est tenue le 21 juin 2006
à la salle du Beau-Verger à Vertou à 19 h 30.

“Réception” au Réseau !
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Les Papiers de l’Espoir

Le moyen…
Récolter des papiers pour les
vendre à une entreprise de recy-
clage.

Chaque matin, du lundi au ven-
dredi, 3 véhicules quittent
Vertou avec 2 ou 3 personnes à
bord, selon les missions à effec-
tuer. Le rayon d’action se situe

plutôt Sud-Loire sur une distance
d’environ 60 km. L’association ne
souhaite pas dépasser ce périmè-
tre de manière à limiter la
consommation de carburant.

Qui sont les “c l ients” ?
Principalement des PME, PMI et
professions libérales, mais aussi
29 centres de courrier.

Quel  type de papier  est
concerné ? Archives, papiers,
publicités, revues,…

Quels sont les délais d’interven-
tion ? Minimes. Vous appelez
semaine A, les Papiers de l’Espoir
passent semaine B.

Les garanties ? L’association est
en mesure de fournir des certifi-
cats de destruction rapide.

Le but…
Soutenir des projets humani-
taires en priorité éducatifs.
Savoir lire, écrire et compter est
la condition et la source de toute

perspective de vie, par-
tout dans le monde,
qu’il s’agisse d’enfants
o u  d ’ a d u l t e s .
Aujourd’hui, les Papiers
de l’Espoir appuient des
projets au Sénégal ,
Cameroun, Cambodge,
Mali, Vénézuela et en
France.

Ceux-ci sont mis en
place et conduits par
des associations locales
indépendantes, que les
Papiers de l’Espoir par-
rainent. Il suffit d’écou-
ter les témoignages
réguliers de celles-ci,
de lire leurs compte-
rendus et de regarder

les films et photos pour com-
prendre que l’action s’avère ô
combien précieuse et efficace.

L’objectif pour 2006 est de distri-
buer 32 500,00 €. Sachant que
la tonne de papier est payée
45,00 €, …à vous de calculer…
Ça fait beaucoup d’huile de
coude et pas mal de kilomètres à
parcourir !

Parce que ses bénévoles veulent
être responsables de leur action,
l’association ne reçoit aucune
subvention. Seule la ville de
Vertou a versé 250,00 € en
2006, au titre d’association à but
social et humanitaire.

Parce que le REV tient à souligner
et encourager l’action de cette
association, l’Info REV s’en fait
l’écho.

En tant qu’entreprise, vous dis-
posez de la matière première. En
la proposant aux Papiers de
l’Espoir, non seulement vous
réduirez vos taxes et charges,
mais vous effectuerez une action
d’aide importante en favorisant
le savoir.

Pour contacter les Papiers de
l’Espoir, rien de plus simple. Vous
appelez son président, Monsieur
Lefeuvre au 02 51 71 00 73 ou
06 75 67 98 02, ou vous lui écri-
vez : lefeuvre.pierre@free.fr

Au cas où vous préférez vous
déplacer, des bennes sont à votre
disposit ion 18, rue Henri
Delahaye à Vertou.

Il s’agit d’une association vertavienne qui porte bien son nom puisqu’en
deux mots, nous devinons le moyen et le but que ses 38 bénévoles et 190
membres actifs poursuivent depuis bientôt deux ans.

A c t u a l i t é s

• Réunion d’information sur les
appels d’offres : date à définir
en septembre 2006.

• Soirée d’information sur la
Médecine du Travail : date à
définir en novembre 2006.

• Visite des locaux de DOD : fin
d’année 2006.

• Soirée œnologique : début
2007.

…

…dates à retenir
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Après les remerciements de notre
Président Alexandre Crespel aux
différents invités, celui-ci nous a
présenté les divers points abordés
lors de cette soirée.
• Le compte-rendu de l’activité
2005 et les objectifs 2006, ainsi
que le bilan financier.
• La présentation de chaque com-
mission par leurs responsables
(communication, accueil, anima-
tion, action).
• La présentation du nouveau site
internet.
• La lecture de la charte éthique
ainsi que son vote.
• Les objectifs d’Entrepre’Nantes.
• Les questions-réponses entre les
élus de la Ville de Vertou, repré-
sentée par Marie-Anne Loreau,
1re Adjointe, Monsieur le Maire
étant excusé, ainsi que Bernard de
Raymond, les adhérents et Benoit
Eveillé, Directeur du Pôle Vignoble
de Nantes Métropole et les adhé-
rents.

Bilan financier
Le bilan financier 2005 commenté
par Jean-Michel Douillard tréso-
rier, confirme la bonne gestion des
comptes de l’association.

Commission “Communication
Accueil”
Corinne Léone, responsable de la
commission communication-
accueil, nous a présenté le but de
celle-ci et les actions menées au
sein de cette commission. La pre-
mière et fondamentale, est de
mieux se connaître entre nous, de
favoriser les contacts, de se faire
connaître au niveau des institu-
tionnels et des autres réseaux. Le
meilleur outil pour cela est le jour-
nal “Info Rev”. Corinne, par ce
biais, nous a rappelé le travail
considérable déployé à chaque
numéro. Elle a fait appel aux adhé-
rents, invités à entrer dans cette
commission afin d’y apporter leur
talent et leurs idées.

Ensuite Jean-Michel Guitteny, suc-
cesseur de Maurice Bonnet nous a
expliqué le but de la commission
Accueil. Celle-ci est chargée d’ac-
cueillir de nouveaux adhérents. Il
souligne l’intérêt croissant des
commerçants pour le réseau.

Commission “Animation”
Jean Briens, responsable de cette
commission nous a expliqué les
diverses actions proposées. Les
objectifs sont de mettre en œuvre
des moments de rencontre, de
développer des découvertes d’en-
treprises, d’élaborer des soirées de
réflexion thématiques et ludiques.
L’année 2005 a été riche en décou-
vertes et les projets pour 2006
devraient continuer en ce sens
(voir dates à retenir page 9).

Commission “Action”
Benoît Couteau remplace Patrick
Boquien au sein cette commission.
Les objectifs de celle-ci sont de
dialoguer pour élaborer des
actions avec divers interlocuteurs,
tels que la Ville de Vertou, l’ANPE,
le Pôle de Proximité de Nantes
Métropole, les chambres consu-
laires, les lycées et collèges… et
mener des réflexions sur la sécu-
rité, les transports, etc…

Site Internet
Eric Le Du nous a présenté le nou-
veau site internet. Celui-ci a évo-
lué et nous permettra de mieux
communiquer, il offrira plus d’in-
formations pour un accès plus
facile. Les adhérents pourront
déposer des annonces en ligne
(offre d’emplois, ventes ou loca-
tions d’immobilier…). Les
demandes d’adhésion pourront
être remplies directement en ligne.
Un outil performant et évolutif. Le
nouveau site est désormais
rev.asso.fr.

Charte Éthique
La lecture de la charte éthique
“L’art du bien-vivre révien” par
notre Président nous a rappelé les
principes et valeurs essentiels du
REV, en nous donnant les objectifs,

les attentes et les engagements.
Cette charte engage mutuel-
lement les adhérents et leur
réseau. La majorité des adhérents
présents l’ont adoptée.

Entrepre’Nantes
Alexandre Crespel nous a expliqué
les objectifs d’Entrepre’Nantes.
Cette fédération a été créée pour
être un interlocuteur économique
privilégié de Nantes Métropole.
Entrepre’Nantes permet également
d’échanger sur les problèmes com-
muns à tous les Réseaux : les
déplacements, la communication,
l’aide au développement écono-
mique, les questions relatives à la
fiscalité, l’environnement et les
déchets, la sécurité, l’emploi, l’in-
sertion, la formation…

Formation sur les marchés
publics
Bernard Petiteau et Jean-Yves
Artaud, responsables de l’Associa-
tion pour l’Achat dans les Services
Publics APASP, nous ont expliqué
et démontré le besoin de cette for-
mation. “On s’aperçoit aussi que
beaucoup d’entreprises n’osent pas
répondre eut égard à la complexité
des marchés publics, or, il s’avère
que c’est relativement facile malgré
tout. Devant ces faits, nous avons
décidé au niveau national - le REV
est précurseur sur ce plan - de dis-
tiller une formation qui s’appelle
“Répondre à un appel d’offre”, des-
tinée aux chefs d’entreprises mais
aussi aux collaborateurs et collabo-
ratrices qui sont chargés de répon-
dre et d’envoyer les documents
nécessaires. ”

Questions-réponses
Intervention de Marie-Anne
Loreau, 1re Adjointe, ainsi que de
Bernard de Raymond. Est égale-
ment intervenu Benoît Eveillé du
Pôle de proximité.

Cette soirée s’est clôturée par le
verre de l’amitié offert par la
Municipalité.

Assemblée Générale
Jeudi 16 mars 2006 a eu lieu l’assemblée
générale de notre réseau, à l’hôtel de Ville de
Vertou. Une centaine de “Réviens” assistait à
cette soirée. Ce qui est encourageant, car
le réseau compte à ce jour 130 entreprises
adhérentes.
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“Ni se servir, ni s’asservir mais servir”

Visite guidée par Jean-Louis
Merlet, Jean-Yves Piton, Yves
G i l i be r t  e t  Mons ieu r  Metay
“Provincia l”  de son état ,
Compagnon depuis plus de 40 ans,
aujourd’hui à la retraite, responsa-
ble des Maisons de la Province de
Nantes.
Peut-être vous êtes-vous déjà
interrogé sur la nature de la
curieuse flèche torse qui surmonte
l’imposante bâtisse située face à la
gare sud de Nantes ? C’est bien
cela, la Maison des Compagnons -
première du genre construite en
France en 1945. Les Compagnons
ayant vécu pendant des siècles
dans des auberges.
Cette Maison est administrée par
un Prévôt (les Prévôts sont des

jeunes en fin de Tour de France),
l’actuel n’a que 25 ans - nommé
pour 3 ans, et une “mère” qui s’oc-
cupe de l’intendance et des jeunes.
Depuis 2001, l’association a ouvert
ses portes à la gent féminine. Elle
accueille à l’année entre 120 et
140 jeunes à partir de 15/16 ans.

Les formations proposées couvrent
une quinzaine de métiers dans le
bâtiment, l’industrie et les métiers
de bouche.

Le principe du compagnonnage est
simple et efficace, et fonctionne
de façon à peine transformée
depuis le Moyen âge. Peu d’organi-
sations peuvent en dire autant !
Des artisans, formés par leurs
aïeuls dans leur corps de métier,
accompagnent l’apprentissage des
jeunes se destinant aux mêmes
compétences. Si le but le plus
connu de cette alliance vise la
formation professionnelle, on
mesure moins l’importance accor-
dée à l’accompagnement plus glo-
bale du jeune dans ses choix et
objectifs de vie.

La Règle des Compagnons* expose
l’art et les exigences du bien vivre
ensemble dans l’idée de “poursui-
vre, par l’esprit et par la main,
l’œuvre de la Création”. Celui qui
l’accepte et exprime le souhait
d’entrer en compagnonnage est
proposé à l’adoption. Si la chose
est acceptée, il se voit ouvrir les
portes du monde - le plus souvent
de l ’Europe. En effet,  les
Compagnons d’ici et d’ailleurs
l’aideront à trouver des entreprises

pour approfondir la culture de son
métier, pendant 5, 6 ou davantage
d’années. Ce qui lui permettra de
se former aux meilleures tech-
niques et d’offrir ainsi une compé-
tence approfondie et reconnue qui
place les Compagnons parmi les
meilleurs professionnels dans leur
spécialité. C’est ce que les visi-
teurs ont pu apprécier lors de la
présentation d’un certain nombre
de chef-d’œuvres visibles dans
cette belle demeure.

Pour ceux qui regrettent de ne pas
avoir pu se libérer ce jour-là, qu’ils
se consolent, le lieu est ouvert au
public une fois par an, une pro-
chaine visite sera effectuée lors
des portes ouvertes en 2007.

Pour info, les entreprises MGP
(plâtrerie, staff) et KLEIN (couver-
t u r e ) ,  d i r i g é e s  p a r  d e s
Compagnons, font partie du REV.
D’autres entreprises adhérentes
accueillent dans leurs effectifs de
jeunes compagnons en cours de
formation.

Telle est la noble devise des Compagnons citée lors de la visite de leur
Maison de Nantes, effectuée par le REV le 21 avril dernier. La trentaine de
membres du Réseau présents ont ainsi pénétré plus avant dans l’univers de
cette belle lignée, au cours du déjeuner pris avec des Compagnons et de
la visite qui a suivi.

A c t u a l i t é s

* Extraits de la Règle de la communauté des Compagnons du Devoir : communiquée par

l’Association Ouvrière des Compagnons du Devoir

(…)

La Règle est le lien qui unit les Compagnons. C’est en l’acceptant et en l’observant qu’ils

assurent dans leur maison une dignité et une bonne entente.

Autant qu’une constante invitation à un perfectionnement du caractère. La Règle est

pour chacun l’instrument d’un approfondissement de son éducation.

(…)

Le repas est un moment privilégié d’échange, un temps fort de la vie communautaire.

En prenant place à la table de repas, il est de coutume de saluer les personnes pré-

sentes. (…)

Les membres de la communauté ne doivent en aucune manière lire à table, employer des

expressions grossières, critiquer les absents, se quereller ou engendrer des discussions

bruyantes. Ils doivent éviter de tâcher la table ou le sol, de gaspiller le pain ou toute

autre nourriture, en partageant fraternellement le repas. (…)

A table et dans toutes autres manifestations de la vie communautaire, on doit respec-

ter la liberté de conscience de chacun et éviter de faire prévaloir ses opinions en toute

matière qui ne soit pas professionnelle. (…)

Les chambres sont des lieux de détente et de repos personnel. Le calme doit y régner,

pour le respect de chacun. (…)

Au travail, les Compagnons (…) doivent avoir à cœur de se perfectionner dans leur

métier. Ils doivent respecter les personnes et les conditions établies à l’embauche. (…)

Été comme hiver, sur les lieux de travail ou dans les ateliers du siège, chacun doit être

vêtu selon la tenue traditionnelle de son métier qui offre toute sécurité et répond aux

règles d’hygiène et de bienséance.

La bonne tenue des ateliers, salle de chef-d’œuvre, chambres, bibliothèque, est confiée

à la conscience de chaque membre de la communauté. Des règlements sont apposés

dans tous les lieux qui nécessitent une discipline commune.

La vie du Compagnonnage comprend de nombreuses fêtes et manifestations durant les-

quelles tous les membres de la communauté doivent être vêtus avec une certaine

recherche, selon la coutume des Compagnons du Devoir. (…)

La Règle est le fruit de l’expérience des Compagnons et sert la communauté pour le plus

grand bénéfice de chacun de ses membres.

Tout Apprenti, tout Stagiaire, invité à vivre parmi les Compagnons, aura à cœur d’être

adopté ASPIRANT, de voyager longuement, aussi bien en France qu’à l’Étranger, pour

parfaire ses connaissances professionnelles et culturelles. Il pourra alors être reçu COM-

PAGNON DU DEVOIR, et participer pleinement à la transmission de son métier et des

valeurs du COMPAGNONNAGE.
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Le REV a donc décidé de s’engager
avec énergie en faveur de la créa-
tion de nouvelles associations
d’entreprises, s’inscrivant ainsi
dans les objectifs d’Entrepre’
Nantes.

Pour commencer, le REV s’est pen-
ché sur le berceau de deux réseaux
naissant : Basse-Goulaine et Les
Sorinières.

Le 27 avril, et répondant à l’invi-
t a t i o n  de  S e r ge  Po i g na n t ,

Député-Maire, le REV s’est rendu à
Basse-Goulaine, où étaient réunis
près de 90 chefs d’entreprises de la
zone Pôle Sud, qui fête cette
année ses 20 ans.

Puis, le 31 mai 2006, c’est Gérard
Couturier, Maire des Sorinières, qui
a demandé à notre Réseau de venir
témoigner auprès d’une trentaine
d’entreprises.

Ces rencontres très enrichissantes,
ont permis au REV, de sensibiliser
les entreprises présentes, quelle
que soit leur taille ou leur activité,
quant à la nécessité de se fédérer
- d’abord au sein de leur commune,
pour échanger, se connaître et
faciliter le dialogue avec les inter-
locuteurs incontournables que
sont la Mairie et le Pôle de
Proximité - puis au sein de la
Fédération Entrepre’Nantes.

Le REV a également expliqué son
fonctionnement autour de ses trois

commissions, ses actions et ani-
mations, tout en rappelant son
attachement aux valeurs reprises
dans sa Charte Éthique.

Fort de son expérience, le REV a
tout naturellement accepté la mis-
sion de “Parrain“ de ces associa-
tions naissantes dont il aidera à la
mise en place.

La tâche ainsi confiée constitue
une marque indéniable de recon-
naissance de notre Réseau, au sein
de l’Agglomération, dont nous ne
pouvons que nous féliciter et qui
ne peut que nous engager à pour-
suivre nos actions.

Gageons que ces deux soirées
auront suscité de nombreuses
vocations et que nous pourrons
bientôt assister aux premiers pas
de nos voisins de Basse-Goulaine
et des Sorinières, puis à ceux des
nombreuses autres associations
encore à naître.

La main sur le berceau… des réseaux
de Basse-Goulaine et des Sorinières
Nantes, Saint-Herblain, Carquefou, Rezé, Couëron et bien sûr Vertou, ont
déjà leur réseau d’entreprises, mais beaucoup restent à créer dans les
autres communes de l’agglomération.

REV - 2, rue du Pas d’Ane - 44120 Vertou - Tél. 02 40 34 14 20 - Fax 02 40 03 31 79

Email : assorev@nerim.net - Site : www.rev.asso.fr
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Site Internet : www.rev.asso.fr
les nouveautés

Retrouver en détail
les informations sur 

les actualités et
manifestations diverses

Consulter les revues
“Info REV”

Accéder
aux informations

sur les entreprises
membres

de l’association

Adhérer au site
du REV :

remplir le formulaire
d’inscription en ligne

S’enregistrer ou s’inscrire 
sur le site

Contacter
l’association

du REV

Consulter
le calendrier

des manifestations

Retrouver les liens
vers les différents

sites
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